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Tecrivain favori du siecle dans les genres les plus
opposös ä ceux que vous aves cullive par preferance
et qui transporteronl volre nom ä lous les tems.

Br. ce 18 Fevrier 1767.
Zimmermann.

185.

(SBern SBb. 26, SJtr. 60.)

Permellös que je vous prie d'agröer Texemplaire
cy Joint de mon ouvrage sur la dyssenterie. Quand

vous Taures lu je vous prie de me dire s'il peut ötre
presentö ä Mess. du Senat de santö? en ce cas, de

quelle maniere? —
Vous m'avös dit dans votre avantderniere lettre,

Monsieur, que le gouvernement de Berne etoit va-
cillant et incertain. J'ai repondu ä cela que je Tavois

cru aussi affermi que le throne de la France et j'ai
ajoutö si sans indiscretion j'osois vous demander en
quoi consistoit ce vice?

Est-ce que les curationes morborum difficiliorum
paroitront dans le II ou III vol. des opera minora
Vous excuserös mon impatience ä les voir paroitre.

Je serois au desespoir si vous ne pouviös vendre
volre bibliotheque ä Berne möme, oü Tusage vous
en resteroit toujours.

Ce M. Baillodz voyoit avec beaucoup de sagacitö
dans l'avenir. J'ai reflechi sur quoi il pouvoit s'ötre
fonde lorsqu'en 1728 il vous a predil que vous
aurös toujours volre subsislance, mais toujours avec

peine, et la chose nie parttl intelligible. Vous avies

dejä allors l'esprit trop vaste pour ne pas vous occu-

per de tout ce qui merite d'ötre seu, et Tarne trop
belle pour envisager en quoi que ce soit le profit
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l'eerivsiu favori du sisels dsns los genres los plus

opposes à eeux qus vuus svss cultive psr prelersnes
sl qui transporteront votrs nom à iuus Iss tsms.

Lr. es 18 sssvrier 1767.
Aimmermsnu.

18S.

(Bern Bd. 26, Nr. 60.)

permettes qus je vous pris d'agresr l'sxsmplairs
ov joint ds mon ouvrsgs sur Is dvsssntsris. lZusnd

vous l'surss lu js vuus pris ds ins dirs s'il psui sirs
prsssnts s Asss. du 8snst ds ssuts? su os ess, ds

quslls msnisrs? —
Vous m'svss dit dsus vutrs svsutderuisrs Isttrs,

Aonsisur, qus ls gouvsrusiusnt ds Lsrns sioit vs-
oillsnt st iuosrtsin. l'si rspondu à osls qus js l'svois
oru sussi sklsrmi qus ls tlirous ds Is Lrsues el j'si
ajouts si sans iudisorstiou j'usvis vous dsmsudsr sn
quoi ovnsistoit es vies?

Lst es qus lss eurstionss morborum dillieiliorum
psroitrout dsns Is II ou III vol. dss opsrs ruiuors?
Vous sxeussrss mou impstisnes à Iss voir psroitrs.

Is ssrois su dsssspoir si vous ns puuviss vsndrs
votrs KibliotKsqus u Lsrus même, ou l'ussgs vous
ou rsstsroit toujours.

Ls A. ötti/i«»? vvvoit avse bssueoup ds sagseits
daus l'svsuir. l'si rsileebi sur quoi il pouvuit s'strs
fonds lorsqu'on 1728 il vous s prsdit que vous au-

rss toujours votrs subsistance, msis tuujuurs avse

peiue, et ta ekoss ms parut iuislligibls. Vous sviès
déjà sllors l'ssprit trop vssts pour ns pss vous ueeu-

psr ds tout es qui msrits d'strs seu, et l'sme trop
belle pour envisager en quoi que ee suit le profit
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pecuniaire; il pourroit donc prevoir que vous ne vous
occuperös jamais de la pratique seule qui seule peut
enrichir un medecin, mais que vous elies trop
necessaire ä votre siecle pour ne pas pouvoir en esperer

une subsistance honnete.
II m'a souvent paru que je voyois des gens veri-

lablement organisös pour devenir riches. Quand celte
passion esl la passion dominante et que toutes les

autres lui sont subordonnees, il me semble qu'on ne
peut pas manquer de parvenir ä ce but lä. Mais une
ame composee de celte facon lä me paroit et me
paroitra toujours une ame basse et meprisable.

Oserois-je vous demander Monsieur ä quoi abou-

liront aussi ces affaires de Geneve? Je suppose le

commerce de celte Republique actuellement perdu,
et je scai qu'on voudroit bien pouvoir conserver ä

cette Republique son independance, si la France con-
sentiroit. Mais est-ce que le malheur de Geneve n'en-
trainera pas d'autres malheurs?

II ne feroit pas bon actuellement d'ötre en Pologne,
et par la grace de Dieu je trouve que tout bien cal-

cule il vaut encore mieux ötre ä Brugg que partout
ailleurs.

Br. ce 14 Mars 1767. Zimmermann.

186.
(SBern 33b. 26, SJtr. 91.)

J'apprends que Mademoiselle Albertine Haller va

se marier avec un des compagnons de merite, de

valeur et de fortune du general Clive et que cet eve-
nement remplit de joie volre maison. Je vous en
felicite du fonds de mon ame, et je souhaite que dans

quinze jours je puisse vous adresser une seconde
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pseuniairs; il pourrait clone prévoir qns vous ns vous
ueeupsrss jamais gs ls prstiqus «suis qui ssuls psut,
snriekir un msdsein, ruais qus vous süss trop ns-
essssirs à votrs sisels ponr no pss pouvoir su ssps-
rsr uus subsistsucs Kennsts.

II m'a souvsut psru qusjs vovois gss gsns vsri-
tsblement ergsnisss pour devenir rielies. (Zuand ostts
pussion sst Is psssiou goininsnts st qus toutss Iss

sutrss lui sont subordonnes», it ms ssmbls qu'où ns
psut ps» msnqusr gs psrvsnir s os but ls. Klais uns
sms composes ge estts lseon Is ms psreit st ms ps-
roitrs toujours uns sms bssse st msprisabls.

Ossrois-js vous demander Klousisur s quoi sbou-

tiront sussi ces slisires gs Lsusvs? Is suppose le

commerce gs cstts lìspubliqus sctusllsmsnt perdu,
et je scsi qu'où vouctreit bisn pouvoir eunssrvsr s

cstts Lspublique sou iudspsndsucs, si Is k'rsnes cen-
sentirait. Klais sst-cs qus Is mslbsur gs Lenevs n'eu-
trainers pss g'sutrss mslbsurs?

II ne ferait pas bon Actuellement d'etre sn Pologne,
st psr Is grscs gs Oisu js trouvs qus tout bisn esl-

culs il vsut sncors misux strs s Lrugg qus partout
ailleurs.

Lr. ee 14 Klsrs 1767. Zimmermann.

186.

(Bern Bd. 26, Nr. 91.)

l'spprsucls qus Mademoiselle ^iös^tms //«//e?' va

ss marier avse uu gss eoiupsgnons gs msrits, gs

vstsur st ds lortuns gu gsnsrst (,'èivs st qus est ève-
nsmsnt rsmptit gs jois votrs maison. Is vous sn ls-
lieits gu leuds de meu sms, et je souksits qus dsns

quints jours js puisse vous adresser uns seeends
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